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Le système montagneux de la Chine proprement dite 
semble se ompo er principalement des ramifications 
orientale de la gigantesque chaine du Kouen-Loung, qui 
forme la limite dernière entre les provinces fertile et les 
froides solitude du Thibet et de la Mongolie. 

Issue elle . même du dérangement cyclopéen de 
l'Hymalaya, son premier embranchement méridional ser t 
d'assise aux plateaux élevé t abrupts du Yun-Nan et du 
Sé-Tchouen. Un deuxième embranchement, se dirigeant 
résolument vers l'Est, forme la chaîne centrale de la 
Chine, sous le nom de Monts Bleus ou Tsin-Ling ; 
les d rniers contreforts en atteignent l'Océan dans la 
péninsule du Chantoung. Enfin le prolongement septen­
trional e fondant d'abord dans les hautes terres de 
Mongolie continue sous le nom de 1font Khingan jusqu'à 
la fertile Transbaïkalie , tandis qu' une ramification orien-
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tale con tourne le Tchili par les montagnes du J éhol , qui 
à Sban-Ha i-K wan disparaissent clans le golfe du Petchili. 

C'est sur les contreforts de ces montagnes, qui ont 
produit un for t relèvement des terrain · primair~s , 
qu'apparaissent les premier affleurements du calcaire 
carbonifère; ce affleurements, peu importants sur la cote 
maritime du Tchili, form ent à l' int érieur de la province 
près de P ékin, et clans les provinces de Chansi et de Chensi, 
le grand plateau de la Chine centrale, s'élevant parfois 
jusqu'à 5,000 pieds de hauteur et délimitant pour ainsi dire 
tout un plateau de gisement de houille. Le prolongement 
des Monts Tsin-Ling jusqu'à la mer fait affleurer dans le 
Chantoung des bassins houillers de grande valeur, mais 
moins étendus que les précédents , tandis que sur le. 
limites méridionales du grand pla teau apparaissent les 
gisements du Ronan et du Nord du Sé-Tchouen. Le Sud de 
cette demiêre pro, ince ainsi que la contrée lointaine du 
Yu-Nan sont riche· en produits de même nature . Quelques 
bassins isolés moins importants dans le Hou-Nan et le 
Kiang-si, con tt-ibnent pat· leur situation favorable à fo rmer 
de la Chine le paJ s par excellence des extraordinaire 
riches ·e min ,:rales . · 

L'étude de ce différents gisement · sera faite par 
province . 

L'étendue et le limites de celles-ci permettent as ez 
bien une division rationnelle que l'immensité de la contrée 
rend nécessaire. 

La Mandchourie et le Petchili. 

Le Petchili et ce qui fut il y a quelques années encore 

sa. d~p; nd_ance . immédiate, la Mandchourie, forme 
auJourd hm l_a lieutenance de l' Empire qui est politique­
ment la p lu_ impol' tante. Les circonstances ont sing ulière­
-ment, depuis cruelc1ues années don é {' . . ;.. 

, 11 une orte 1mpuls10n i:I. 

t 
1 LES BASSIN HO ILI.ERS DE LA CHINE 7 

l'inch: trie de ce contré s, dont la valeur e t loin d'égaler 
celle de certaines provinces orientales . 

Les Ru ·ses en fandchomie ont ouvert, pa r nécessité 
. tratégique, des g i ements houillers qui, à première vue, ne 
tentent pas 1 ini lia tive privée . 

Le g isement de no-ho- hiit, dans la presqu'île de Liau­
Tung, exploité depuis lon°-Lemps pa r les Chinois, a _été 
attaqué d'un faço n 1 ln moderne lors de la tl'ansformabon 
de Po1·t- irthur on itad lle orienüile de la puissance 
moscovi te . 

C'é tail 1 °·i emenl cl la Chine le plus favorablement 
situé, clan · 1 éc han rnre prnfonde de ociety bay, près du 
port • de Kint heou qni, il .' a quelques semaines, fut le 
premier point de d '1barquemcnt de l'armée nipponne dans 

la p res11u ile. . 
Ces mines fonmi saient j adis un cha rbon apprécié par 

les habitan ts de la région riverain du Chantoung, OlL le 
transpo1'L aisé par jonques permettait de le livret· a bas 

prix. . 
Les couche· ::.i,f!-Lenrnnt prè · de la me1· ont une épais­

seur vari ant de : ù 12 pieds; le charbon en est maigre et 
friable . Depui. quatre ou cinr1 a ns, le produits de ces 
bouill res ont été monopolisé pour les besoins locaux; 
l' exploitation du reste ne pourra j a mais dev~nir dune 
réelle importan •e , à cause dn peu d'étendue du g isement et 
de la quali té seco ndaire du ch a rbon. 

Quelques pui t d'ext ract ion abandonné . se trnuvent dans 
le voisinag·e de H ian-piu 0 ·- on e t Talien-,iVan. 

Sm· le , ersan t septentrional cl s montagnes bornan t la 
Corée s Lrouv nt, clan · de arpements difficiles à 

tL · l •e lP I)e li t n•i ement <le Sai-1na-hi . Les ouches en a e111 c 1 , ,., • 

sont horizon tale , d une puis ance de ~ a ? pieds ; le char-

b t f ; al)le et bit umineux. Le· Clnno1s le transforment on es 11, . . . 

1- . ·1 t em[Jlo-- ', I)O UI' le trnitement ruchmenta1re des en o '-e, 1 e ., . 
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minerais enYiron nant . L importan locale de ce ba in 
pourraiL croitre par la con tru Lion d r rnbran bement 
:rord du chemin de fer or n qLLÎ, r li anL éonl ù 

Moukcl n, devrait pas er ù 1 roximité de ai-rn a-ki. 

Ma is 1 g i em nt qui s' . t dévPloppé 1 plu · rapidem nt 
de tte région est celui u. Ponn-. h-i- lnà, prè de 1: en-ta i 
si tué à l 'Est de Moukd n. Il st form é d'une série cl 5 à 
6 couch es, ayant u ne 'pai cur de 2 à 3 pi d . Le charbon 
en est friable e t pous ié rcm: , peu bitumin ux, il e t plutot de 
mauvaise qualité . Les ou h e ont une lir tion E.-S.-E.-
0 .- .-0.; l inclinaison .- .-0 . st de 15 n 20°. C<' gi em nL 
n'aura jamais toutefois qu'une importance lo ale, quoique 
le harbon pui c arriY r pa r au ju qu'au port de· Yin­
Kow ou iou-Chouan!l·, la qualité L le fra i · de t ransport 
ne permettant pas de faire la ·on ·urr nce aux charbon: qui 
attei crnent cette place à moin cl /'rai . notamrnenl ceux de 
Kaïping . L s rig ueur cl l'biY r em1 · c he~1l du reste un 
t ran port fluvial con tinu, <->t le fr' t par h mm de fe r . crait 

trop élevé . 
Ce: mines de Ponn-slJi-hui ·onl xploitéc a ·Luellc rnent 

par le Ru s s, et ·ervent à a· ur r le trafic par chemin de 
fer dans un pay compl temenL lépoun u de tout autre 
corn) u t ible · le charbon peut èLr onclnit par la rivi ère 
Taï-tze ju qu'a Li a u-Ya n°·, :ur l Tran ma.llllchouri n. 
Ce t to ut prè · de P onn-. hi-hui qu · trouYe u~1 des co rp 
d'arm ede envah i . ur Japonai· l ). Lo cnpation decettc 
place a ura une irnportan ·LmLé 0 ·ic1ue capitale, par 
qu'elle metLra un ob ·Lacl tri; 0 'l'an l a la fourniture 
r éguliè re le c ltarbon a ux mbran ·h menl d YOie · fe rrée 
e ncore libres . La . eu lc min qui pourra partiellement 
suppl r a cette la ·une c t ·ell qui ·e trouYe clan · les 
premi r contrefort. de. Uo nl. -Kli i11!)an ur la frontière 

(1) Depuis la rédaction de cet article. ces mi nes s11nt 10111bées au pom·nir des 
J aponais . 
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epLentrion a l . pr s le la la.Lion limite de :'.\Iand houri a . 
Toutefois on impor tan 1· t1· in te ne permet pa une· 

xtraction élcYée · 1111 a r pninl l mine sibéri nne ne 
pounait prnY0nir qu le Kra noj a rsk, mais le t ra nsport 
en serait long. 

\. 1 Ouest l M uk I n, a ux nviron de Liau-shi, i l , a 
de petits o-i em nl cl importance l cale, qui par è ment la 
vallée · 1 anth raci L y p1· ~ lom i ne . La terminai on de la 
voie ferrée clirncte jusq u p,;kin pou1Tait leur donner de la 
vitalité. 

L e Petchili pré ent - plu cl intérêt a u point de vue de la 
val ur des gi ment · e ux-ci tout en n' é tant pa d'une 
étendue extraorclinair acq ni r nt de l importanc par 
leur ituation voisin e cl P kin ou du rrolfe du Petchili . 

' n petit g i em nt a nt bracite ux e trouve prè cl han-
h aï-kwa n a rE t, pr . lu point 0 1'1 la :rrancle Muraill e 
t rminB clans la m r . Il e t i ué près du village de 

hi-m a n-tze, à 4;- li ou 9 ~.5 kilom ètres de la mer . 
De couches, ayant un e épai, seur de 3 à 6 pieds, s ' nfon­

cent pa r un pendan'e Nol'fl le 30° ous la Grande Muraille 
qui couronne les mo nta 0 ·nc n, ÎL'onnant.es . Le charbon l e 

hi-man-tze · st de 1 a.nthra it dur, brillant et de bonn 
qualilé · toutefoi , 1 ba in t limi té et recoupé par cl 
faill nombreu e ; le ·on h ne pa rai ent pas s' tendre 
cl une façon ré 0 'uli r . La ituati on locale hor de tout 

e nt re indu triel est clifâcil · toutefois étant à proximi té du 

n?ll\ c~u ~ rt f1 e~u profo1~cle de Chin.r;- HTang-toa, il e t 
l>1en ïtue pour l exp rta.t1on. fom ntanément, la dép os 

le, ée de la co nstru Lio n cl un t ran port par voie ferrée 
dans cette on tr ~e r la t.iv m nt a cidentée ne parait pas 
êt r justifiée par 1 · ex in•e nce du ma rch é . 

ne oup du ba,. in de hi-m an-tz st donnée ci-c1prè 
(J-i n·. 1). Cc la in :t a tnell m nt exploité d'aprè la 
mé tli ocl h inoi:-- • \.u ·un tentative n'est faite pou r en 
p rfe Lionner le Lran1il. · 
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. Le bas in de Ka=iping, situ~ à une. centaine de kilomètre. 
plus ver le ud, a subi depuis un Yin ()-taine cl ann e., ô ce 
point de vue, une tran fo rmation radi ale. Quoique peu 
étendu, a richesse e t extraol'clinail' . Nous aYo n · clans 
une étude précédente dit d une façon détaillée cl~n qu ~le 
situation ·e trouve acluellem nt les min , qrn } onl eté 
créées (1 ). . 

Le bassin houiller le plus J'i chem -nL dé, loppé au_ pomL 
d~ vue du nombre des ·oucbe ap r celui de Kaïpi_ng se 
trouve à l'Ouest de Pékin . Les produits :ont 'O nnu. ous 
le nom générique d'anthra ·it cl ~Jedùig, par e qu'en c~l~e 
fosse e trouve le gisem nt le plu l''•pulé (, le p_lu · explmt '. 
indépendamment de petit s ex1 loita:ion · q.m. ~e t,i·ouYent 
prè des villages de Tai-ngan-shan t J ang-A m-fong t de 

. . 
A < 
,, ..... ,. ,. 
.. ,.,. : . ,.·:' 
: • "'.. •..: C: : .. "' ..... 

-11 111 Couches Fig. 1. - [. Calcaire . - Il . Sch iste hou1 cr. - · 
de houille. - 1 V. Diori te· 

groupes de Tcù'ngan, ·itué c~an. le han_t ur_, c1ui do~inent 
de l'anthracite excell nt rna1. dont la itu::it10n tlan une 
contrée accidentée est défaYorabl . C e Lau j 0 ·e de Fa.ng­
shan-shien que la production e l la pl us in tcnsc ya rce qu 
la bouille peut en ètre xporté par c1u. l 11 P lit embra 11-

l L one t cl la gTand chaine de JVlo-ngan-shan c 1emen Jlf, ï. l 
creuse une passe as ez ba. qui ::ipprll ' ei mg_; _e 
calcaire ca ,·boniC-.re s'y montre en ba ·.-i n t pel'rnet ". six 
couche de l1 oui lle d y affleul'er. L 'épai senr d rtarn e 

(l) Notice sur- les Charbonnages de Kaïpin g, A 1111nles des 1lfi11cs de Belgique, 
tome IX, p. 265. 

4,,.~-~ 
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cl ce· ou bes attein t parfois 10 pieds ; la couche 
infél'ieuJ'e, la plus dure t qui donne un fort pourcentag 
de gTosse houille, attei nt parfois 30 pieds. Ce t de 
l'a nthracite relativement pur a éclat graphiteux . Les 
couches ont une dire ·lion Est-Ouest et un pendage 3()<> 
Nord. Une coupe en e t donné ci-dessous (fig. 2) (1). 

Le charbon des envil'ons le Pékin est exploité par les 
Cltinois depuis plu ·ieurs i' les; c est sur ces couches 
qu'ont été créées les pr mièr s fo s s de toute la Chine, et 
c'esL ave leurs produit qua été élevé la fameuse colline 
de charbon qui, dominant d , sa mas e verdo 'ante le 

---::= =--- -
F ig. 2. - 1. Calcaire carbonifère. - II. Couches d'anthracite . 

Ill. Loës (terre arable de Chine). 

jardins impériaux, fut p ndant loni:rtemps pour les Euro- .. 
péen le seul indice c rtain le 1 existence de la houille en 
Chine . 

Actuellement 1 s gis m nt· anthra itcux des environs de 
Pékin sont ncore exploi tés d'un façon fort rudimentaire.; 
ils forment un de apanage de Eunuques de la Com·, 
qui jusqn à l'ouverture de ba ins houillers de Kaïping ou 
plutot ju qu'a la création cl s chemins de fe r de Tientsin à 

(1) Von Richtshofl!n. 

. . -
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Pékin, monopolisèrent en somme la fournitUl'e en matièrn 
combustible de la capitale. Il est à suppo er que par des 
raccordements à la ügne de Hankow-Pélcin, l exploitation 
de ces gisements pourra être faite dune façon plus nti \ re. 

Le gi ement le plus favorablement situé de ce oToupe 
est celui de Fan_q-sltan-shien, qui pat· la petit rivière 
Li7:-L_i-Ho, a_ffiue?t ch~ Han-ho, peut transporter . • pro­
duits Jusque Tientsrn, s1 le mar hé, encomhl'é actuellem nt• 
par le charbon bilumineux de Kaïpin°·, ne r ndait difficil 
à distance la concurrence de deux 0 ·isements don(, l s condi­
tions d'exploitation sont si diflërentes. Au point de vue du 
charbon ~omestique . toutefois, l'anthracite p ut prétendre 
à un . brillant ave~11r en Chine ; le peupl cl préfl r nce 
emploie le combustible mai o-1•e, et partout où. la houille est 
bitumeuse, elle _e~t ~ransformée en coke d'abord pour 
permettre une utih ation plu facile du pou . ier et urtout 
parce que le fo ·er mal construits pou1· a1·01 · 1· . ·. , . c 1re ans 
tirage, enfumeraient complètement les hab 't t · 
' l . d . ' 1 a ions par 

l emp 01 u charbon gras. C'est pour cette . · , 
· , 1 1 a1son qu à 

Pékrn, ou e charbon ne trouve pas un g. l 1 · . d . 1 l' 1 . I anc emp o1 
m ustrie , ant ll'ac1te est pre. CJUe excltt 1·ve t d 

· men emnndé Au Nord de la chaîne de Ngan-shan 1 1 . · 
· · 1 d l · • · , c ans a partie septentnona e e a même proYin e il , l . 

·11 · ' n Y a pas c e 1 assm hom er important. Il y a certains {)eli's . . . , 
1. d l' l · L g1. em nts irreo·u iers ont é OJO'nement ne l)ermet pa l . 0 -

cS Ce pré1uo•er a, t longtemp de leur valeur. .., ' an 

Parmi ceux-ci, il } a le gi ement cl Pao- . 
a été exploité par les Chinoi J°ii 411 . an-t. hou, qrn 

au niveau a ·r•;.. dont le charbon est bitumineux . le . < qui vl'e et 
· d - ' gisement de :y: , qm onne un combustible maigre . . ou-c,w, 

H . . 7 . ma1 dur et l . l si-nnng-s nen · enfin dans les . . , , ce lll ce 
haut plateau Mongoli:n le {)eti·t pbre°:ier contr forts du 

' as 111 cl T se trouve partiellement des couch 1 e u-m,u-lu , où 
l . es cecharbo b' . et ant 1rac1teux, servant à la n 1tnmmeux 

aJ . cl ' consommar 1 h )1tants e c s haute::; réofon. gl ·a1 ion ocale des 
ac1 es . 
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LES VOIES DE COM;\l ICATIO ' 

DU PETCHILI ET DE LA i\UNDCHO RIE. 

ituée · clan une région soumise pendant la majeure 
pal'tie de l'année aux Yent de échant cln désert, ce 
provinces appartiennent à la zone èche . Les fiemes y , 
ont rai· s et les deux ·ours cl' au de quelque importance 

qui facilitent le transport pendant une période limitée 
de l'année ont le Peï-ho, av c son affluent l Run-ho, 
et le Liao-ho. C'est dans ce contrées dont l'importance 
politique é,eillait les initiatiYes européenne , qu'ont été 

l'éées virtuellement les pr mièr voie .fi rrée . 
La première ligne fut construite pour reli r 1 siège prin­

·ipal Tong-shan des mines de I aïpi1~g a~ po1:t cl~ To_ng-I~u. 
11 prolongement occicl ntal le r ha b1 en_tot a T1ent~rn, 

Lorsque pe'u avant les trouble de Boxer , il fut poussé JUS­

qu'aux porte" de Pékin ~tan Nor lj'.1 qu'à la ?l~ce-forte 
de Shan-haï-hwan. Cette ligne a cl pn1 lor erv1 d amorce 
au va te réseau des chemin cl fer impériaux chinois. 

onmi à une juridiction angfai , elle ' tend aujourd'hui 
jusqu'à la rive droite du Liao-Ho en face de Yù~lw1~, \an:lis 
qu l'embranchement 1 lus direct m ~ant :'t Sin-1ning-ting 
st empêché par des rivalités internat10nale de se souder 

a ~foukclen ur le Tran mandchourien ru sifié. Du reste la 
continuité du trafic ver la Ru ie t la Sibérie était a surée 
avant la o·uerre par. la petite li 0 ·ne de Iinkow à. Tachitchao, 

il. y rencontre la voie venant de Port-Arthur et Dalny, 
(Jl . U T I b · · 
avant pas é tout près des gi ements cl "~ 0-10- m et qm 
· t'nue vers le Nord en pa ant par Liao-J an,q, Mouk-

con 1 . , l · l e 
l T.(J rrbine Titsikar et J(cùlctr, JUsqu au c rnmrn ce 1er 

C en' J.I lcl ' 1 11 " 
b ·ct- 1·e11 avec lec1uel lle forme a noll\ e e artcre Tran~ a \.a 1 , • 

. 1 r • des caravan · modern s de l A 1e septen-
vitale, a ' 01e · · · 1 ' b l .. C'est ur cette route 1111tia e que s em rancie 
tnonale. 1 . ui reli Kharbin à Vladivostok, plus 
vers l 'Est, a voie q 
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bas celle qtù . inenant déjà. à K irùi attfiinclrn ' 
terminn Sibérien et enfin J)lu . S 1' le mem 
é é au uc c lle qu de · 
v nemeuts tragiques ont tran ·formé de )r . . ·. 

réalité si procb , la voie i , ·é . I 0Jet lornt::un n 
. . e11 c cl L1ao-Ya11g v ,. la Coré 

pas ant pt· ' de Ponn-sh,:-hui et Srii-1 -1 . . ' . . . ' 
par delà le Yalou ,·er l' . 1 na u t qur e drngera 

. · mprl'e c u oleil-Lev , 
Mais dans le p t I T , aUL. 

. . 1 1 r mcmc, le be ·oin d 
int ns1f~ à fa it é loi·e un pl . . . v e tran port 

. an au SL 16 ·oncl I lé 
ment de la voie di recte ciu • . · ne pencln m-

. 1 mcncl'a un jOl , 1 T 
(Kaïprng), par le plaines f6 ·onclr . . Il ' ce ongshan 
combinaison franco-heln·e . .J~tsqu ~ P •kin , une 
· 1 J)Oll e aYeC VJn•u 1 t10n c u grand ntral chii1 . . . . . cur· a con ·truc-, p ors, qu r dll'l "'C . 1 

~",, ao-ting-fou, T'cheng-b:n ~ _b .. ,-er , ud pa · 
s elance par cl 1-\ 1 H g l Rai-fong-/o-u, cl oü il 
rnppro 'hera cl p 1-·,n leon~n r r ·. le Yang-t e-Kian bn• . il 
. ~ n•1 ·om t l . ' 

lrng. De nombr ux mb, b 1 · 
11 ant 11·ac1trnx de Mi _ 

. ranc icm nt cl ~c 1 
tance cl sgr ement · cluCb . · up eront l impoi·-
parleron. tantôt. Enfin . aln~, .. t clu Chanto ung dont not1 

• A déf: , t mén ment · . a etre avorabl s une , . ne continu ent pa • , , 01e nouvl[ 1 
peu.t etre qu ru passant . 0 , er · e Baïkal, r1ui 11 

, . ' pa1 uroa e l J,7 l 
acqu enr aux gi em nts l 1r ;; i. a gan, B ront 
J-l · ·•· 7 • ce it-tshou R si-ming-s iien, une ap{)l'é' . bl , ao-an-tsho-u el 

ia valeur. 

Le Chantoung. 

Le Cl1 antourw, qni de ui , . 
tcheou pal' l'All m:JO'nep . l emprise violente 
l . b , es t clev 1 cl I iao-
c 0111a1ne ornm 1, ·ial t . . iu pour ains· clii·e 1 
Chine, justifi par· " ~- 1111 clu ·tt-i 1 de cet -i~p· ·.1 

1 
li . u i ·. . n t Il c c an. la 

ce e de ·e· nï :-:;cm nt· l a ur 11 s, auta t 
tt h . , a valeur· 11 qu par 

a ac enta leur •uiwémat' · qnc les AU 
D 1 , 1e. cmand v 

an.. a part i oecident 1 . J , . a e t,· ~ 
p1ovrnce, e trouv nt c 1 montaone cl . 1ue que. ba .. ·in s o u ·e ette 

houillers qui ·ont 
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parmi l · plns in t6r s:a ll"I d la Cliine. Le plu c nnu est 

celui de YH /iou-/'oit. 
Il appa1tie11 t :'.t ln p '. t'i ocl • ca rbonif.,,· ; son importance 

<" ·t ntor nwl dé~t r111in i'•c. n éri e cl coucb inl r al '.e 
dcins lP · ·hi ·te, houill r ont un pend::1°· 15 à 30°; la 
plu • irnporlnn l , aynnl. un épaiss ur cr llYir n :- pied., 
repose ·ur le calcair (':l l'b nif'• r . C · coneli · afü enrant 
dnns de· conl r ·•e, plntrs , tH' peuYcnt êlr travail! (, s que par 
cl . puits; le ·lrnrbon l p ,u enclr ux , fort 111 - nt bitumi-
11 ux , .., ¼ cl gaz el cl 1111c du cok x llont. L exploita­
ti on st fait a tucllcmr nl cl 'aprè la m ·thocle chinoi e, 
cl . 1 uit. :ont fon cé 1la n. 1 s a{tl ur m nl ,\ un profon­
deur cle . 0 ii 50 pi cl · · l' au n I rm L pn · l exploitation 
à un profond rur plus gl'ancl e. L' xtrn lion fait par 
p::in i r • l tr 11il ~ mnin , lC' Lrava qlcnr d ·c ndrnt cle la 
memc faço n. Le nviron:-: cl s pnits xist·rnl ont f::i. ile .'l 
alt in lm , t le YOL 111 a0 • cl11 µ·rand ca nal p rmet un 
exploiLalion importan l . La pnrlie ncl et One -t cl ~ bassin 
est enc:or c comr l'•t men1 in exploit, . L ,' mo) n cl 
trao. ports projeté:-- qui ·Nnn L cl'é'- par l ini tiative 
allemand •, eomme nous v n·o11s plu loin , ré n · un 
brilla nt avenir il ce 0 ·iscm nt. Il es t en outre au point de 
vue in lustriel, situé d'une façon remarquable· de gi e­
m nt cl minerais de fe r, de q11alité t de quantité 
ex , -il nt , p rmettronl plu tard cl y créer une inclustri 
m~tallur0 ·ique . Il ne e produit actuell -m nt q.ne fort peu 
de font dan, cette r '•gion . La ~ituation rapprochée de la 
rn cr (erwiron 75 kilomôtr . à vol l'ois au) p rm t de bien 

a u nttl' 1' clu o·isement . ; l'è h, H in-tcti- l1ien s trouve un p Lit gi cm nt cl <? 

l ·11 L rtia ir · un p .u I lus baul, {'I T cban°·-Kiu, appa-
10111 l l ·r 1, · • 1 les nfi\eurem nls tlr one 1c: ca r )O n11cr uitu-
r:u en , t · ' . 4 · ~ · 1 •" · · ~, ,·aot un 1) ll1 ance cle a p1 c s pa1101 , 
min euse ·, .;,,,, r 1 
elle, ont 1;en exploitée a tncllement pat· uit de a 
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distan ce d'un lieu de onsommation. L inclinai ·on es t 
bonn pour une exploitati n a fl anc de col au. ::\fais J 

O'isement qu le cir on Lance· a tu Ile· 1· n<lent le plu· 
favol'able t celui de Po-slwn-shien · cl · co u be· nom­
bren e , ayant une épai.· ur cl 6 a 7 pi d.· pou rrai nt 
ètre exploit 'e au cl · 11 du n.iv au le la vallé . C . t ù la 
partie ·ept ntrionale du ba.· in q11 'e. t r"s01Téc l 'nvenir 1 
plus brillant. L inclinai . on cl : 0° ])Cl'lll ef un bo11110 
exploitati n; l charbon relativement !!'l'D donne <lu coke. 

La vill de Po- han-shien pr• ente d ~Ja ac.:tuellem nt un 
a pect indu triel ; d''pai nua,o• cl fum éf ·,1 Yenl dans 
le· air. Cet qu le gi· menl cl houill \ 111 ntr n un 

aspect qui a pe1·mis depuis l nr1•t0mps u11 sy l' Ill cl exploi ­
tation fa ile t fru ctueux· tout une iudu ·tri C 1·t impor­
tant . e t 'tablie. nr population inl clli 0 ·r ntc y D 

con en é d pui de . i-.d .· 1 . 0 ret de c rtnin l'abri ·a­
t ion , notamment du ,. lT et d émanx cloi. onn c'• ·. C'e t 
0 ·ràce à c indu tri local . que l x Lra tion pom·ait 
'él v r an nu ,Uement ju qu'il 1.-0 000 ton ne:· · _rcxlraclio_n 
e fai ait pa1· t reui ls a main, rn anrr uvré. pa r s,x ou hn1 t. 

homm e ·. R I mm nt d · 1 uit · mo 11 t6.· cl apr··:· ':' méthode 
nropé nne ont été établi av c tous J . pcl'fo ' l1 onn m -nt 

mod !'Il par l · ino•éni ur allemand. · le 11· 111i01·. train· 
·barbonni r ·ont arriYé. ;'i J(iao-lclaJon (T. ·inlrw) cl .-o rle 

que c ha in e t arri vé ,\ un p ~ri de d'ac li vitc\ toute 
uropéenne. 

D T_ intau, 1- harbon pourra êll'c lran: port(· s111· toute 
la côte maritim cbinoi · , nota mm ent â Chan°·l1, ï : cl cc 
fait naitra la premièr on urr nce indigène aux proclnit.- cL 
E.aïping·. 

n d rni 1· petit basin l1 ouiller .·c 111 onlr0 (•n•:, ] lll <' nt 
aux nvil'on::; du entr com111 r ial d TVe/-shien . Les 
c.;o uch Ir \ inclin~ . ont u11 pcnd aw Jt, 0 ·01· ,·0rs 1. J.\"orcl 
et . 'enfon c nt .·ou · l s « Io . >> (• i1n.i de.- bas i11s d 11 Jlo::u1~,--
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J,n . C tte part i ul::irit. défhvornbl _il I extens ion cl un 
xploitati n •liinoi . n'a pa· pcnm le développem nt 

indu tri 1 d u ba. ·in quoique Je ou h aient un pru -
• 11 11" d 7 à li d ·· 1 cha l'bon en e t mn1°-r , '('{Il' 1110)' '- , 

f'l'iabl et pou .-i ·· r ux t st r nclu impur par la pt· _' n 
· 1 la pyrit . L pnit bin oi· ont ~t -• foncé Jll qne 

~O rn ètr~s, mai ont dû être abandonn ~ [ ai· suite cl l'abon­
dance des aux. 

LE YOIES DE CürilM NICATIO'N D . CHANTOUNG . 

Le plu · éloign • du d ', rt, mieux partagé 
an point le vu cl l'alternan ra tion 11 des ai on que 
la Chin du N rd 11 pos èdc · p nclant pa ·, par uit cl_ 

l' carpern nt cl . montagn , 1 moyens de commum-
ca li on int6ri u1·.- naturel , qui aurai nt pu en fair un 
1 l'Ovinc mal'ilime cl premier ord1· . Dans le No1cl , le 
Hoa ng-ho, a1 ri ci ux draine 1 I rocluit agricol de la 
ri •h plain alluYi <tle. Mai l ucl t I E t qui en sont sé-
pan.'· par 1 I 1·o long m nt du T. ing·-ling n'ont pu jusqu ici 
Lrnnsporter l ur tr I -pl in que lai· une voie artifi ielle 
in uffi ant : le anal impérial. 

C est pour 1· 111 '1clier à c · cir on tances d "favorable 
,1u 1-s All mnnd ) cl pui · lenr main-mi e nr Kia-Tcli (• u . 
oü n six an. il · ont t1 'ü:'l r ~6 à T si11 tau une capit:i le g·ai 
,,t modern -, 'élag ant dan · le montagn reboi s, ont 
on·n tout un 1·•· au de , oi -. tn, qui, mettanl. n 

r xploitalion rn °1Lhocliqne les mine t houillèr s, clrn.1 11 rrn nt 
"' r · l nouv au porl asiatique 1 s produits dP la , a ·te r i 
0:dnrbéra nl l -r1· j aune. 

Un li 0 ·n I artanL de T intœu el léj a construite ·nr 
qu Jqnc · cr ll t kilomè_tr s, · diri n, v r Tsinan, la apital 
inl ('l·it' lll'<' d0 la pr•oyrnce. Ell ~) rrn t , omme il a 6L' dit 
plu. bant, le Lr:111 ·port ~le hou1llr. l Po- ' !tan t, i ,' st 

,ce sairc cr.Il de '\\ 1 ·han :'t la 111 r. Celte li 00 •11 n sera 11 · os < , 
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que 1 amorce l'une autr plu impOl'Lant ne r , c conti­
nua nt par 1 Nord a tl'UY -r 1 plain cl l'Hoang-Ho, 
jusqu'au chemin de B l' de Hank w-Pékin t d'une deu­
xième du càt.é E st, qui, partag a nt, r li era T ·inao au 
grand port de Chefou, par 1 pa_ ' · d la ·oi . 

Dure t , ver le ud cl la provin , l 'én rg iqne activilé 
allemande réalisera de· one ptioos no n 111 in · i'6cond . : 
l' mbrancheme nt méridional cl la li 0 ·n - déjà con -truite 
partant de Tsinan et pa sant p1•\ cl 1'ai-n,qan, Hsin-taï-
hien ira ju ·que I -tchou-fou, ju qu a ux ricb gi emenl 

de fer e t de houille, dont 1 pl'od11it, p ut- ·tr un jour, 
seront tran porté :i Tsinlait par un vo1 càti \re 
moins longue, tandi qu l prolon °· ment ud, certa in 
ju qu'a Tchin-Kian o·, unira tout c r~seau au port intern a­
tional de CbanghaI. Enfin une cl rni è l'<' voi indi p n:able 
de Tsinan à Kaifong-fo ii ·ur I rrra nd c ntral chinai , 
lon°·era le Hoang-Uo, par 1 méandre. cap rici ux de 
Loess alluviaux. 

Le Chansi et le Honan . 

Le Cbansi, au point cl YU cl s gi · ment J10uill rs, e: t 
la contrée la mieux partan·ée cl la Chin nLi è re, on pour-
rait ajout r lu monde. 

C' taux environ de Ta-timg-foi, la apilal · 1 t nt rio­
nale de la pro\·ince, que . e tr uv l pl' mi 1· proloo 0 ·ement 
de -rande étendue du ba . . in qui mbl xi ·ter ·u1· tout 
la province. La premièr exploitation, ù Lang-oer-lwu, . e 
trouv prè de la ville et ·':· p1:ésentc n tro.i: co uche a. ·ant 
chacune un épai eur de 6 pied . i\•fai: le en tr · 1 plus 
important ont itué à 10 k.ilomètl' 'ud-Ou t de cette 
pla . Exploitée cl une façon prim itive, la li uill e ·t extraite 
par e calier en spirales att i n·nan t parfois un profondeur 

·de 250 pi cls. Ces escali rs en p nt douce permettent à 
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une éq uipe con li nue d trnvaill Ul' · cl monter la houille 
dan des paniel' · pol'lé ur le do ; la d scent av c les 
paniers vide fait I ar la m · me voie . Chaque travaill ur 
fait ain i ,ingt ,oyages1arjour . 

La seule couch xploit6 a une '•pai eur m y nn de 
30 pieds . C st une plut. ur fol't douce, avec iI~ linai ·on 
pied Jord; d'auLr s couch s, moins , épai s mai• d'une 
allure lrè fa, orable , r st nt in x.ploitées. 

. Le ch~rbon e t trè noil', bri llant, dur et peu pou siéreux· 
11 se débite à un fol't pourcentage n gros; il t r latiYe­
ment pyriteux . . Quoiqu il parai se anthracitetLx, il donne 
une flamme clair t cl la fum; · est plutot de la b ·u 

. },. r . l OUI maigre é:1. 1ort pouvô1 r ca ri fique. 
La houille de Ta-tung-fou a une xcel le.nte . , . . · r enomm , 

t e tran porte par v01e tluv1aleJ't1 qu' a J1ial , 11 
e • • , . . ' gan, Olt e e e t 

pré1ë1ée aux p10tlmt. nv1ronna11t L'ext, t· · • . 1, ll · • rac 100 e t impor-
tante, grace a a ure le,- •i ment permett t . 1 . t. h' · , . an une exp oi-
ta 10n c rno1 , est-à-d11· • un ouche l · 

e • , en p ateure pa1 . 
peu pro1onde, à ia1b] venue cl au dan . 1 , s une contrée appar-
tenant a a zoo sèch . Le p::i'I: s est très p ul • · Il ·1 op eux et rnclus-
tneux . est ".\ suppo e l' c1u 'un tl'anspo ·t 1 cl 

1 i' 1 p us mo erne 
cléve oppera 1ort m nt c tt contrée · . . 
t riel brillant. qm a un avenu· rndus-

ous verron tantot qu 1 ont 1 . 
. · • es proJet dont l 'exécu-

tion servira pw · amm nt à ce cl 'velo . ppement. 
Ci-après, une up sommaii· cl c b . . 

e as m aux environ 
(Snd-Oue t) de Tatung·-fou (tlg. 3) ·(1) . · 

Le gi ement, cl'aprè von Richthofen · 
que carbonifère, le difli~rente coucl'1 appdartielnt à l'épo-

1 1 . · es e c 1arbon se 
trou vent c an terrarn houill r (rv) reco t 1 . , , , uver u1 mem 
dans le ero ·10n cl _terre alluviale appelée loess (v), 0 ~ 

terre fécond de la Chrne centrale. De affieurement de 

( i ) Von Richthofen. 
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ro he ·iluri nn .- (m) para i ont n des ous de terrains 
houiller · nfin l g n ,i. · (r), lrav ' rsé par un filon cl'h 1pé­
ri te (u), form e la ba p1·emi èl' de tout le ystème. 

Mai · tau. les g i m nt ité jn qu 1c1 ont surpassés 
comme val ur par l' ,xlrnordina ir ba · in du Sud t Centre 
du Chan. i. 

Les pics ~1 v • cln Ho- han , form és de roches pluto­
ni nnes, forni nt h li 0 ·n de S<~parat ion pour ainsi dire 
m '•ricli nn e •11l1· l s cl ux ba ·i n · houillers , dont 1 nn, celui 
de l 'Es t, ·t ,1 nthrac il ux rl l'a ntJ• , c lui de l 'Oue t donne 
du charbon bitnrnin ux. 

Le bas in authraciteux. ori ental s'é tend sur l s h auts 
plateaux du Chan i qu ontourn au ucl le fi euYe Jaune 
ou Hoan °·-bo. C plat au t un relèvement pour ainsi dire 
horizontal des terra in primait· · :i une hauteur moyenne 
de 4 ,000 pieds au d ·us d u ni, an cl la mer. Le cal aire 
carbon ifè r y aftl nr cl uns l m il'ons de vallé s en 
stratification· en ·ibl m nt horiz ntale . C'est lit qu 'appa­
raissen t ~galemcnt le co u be· anthraciteuses . 

Le cent rn miuier l plu i111p ortant e trome aux envi­
rons de T. o-tchou-f'ou, ur le ver ant de l'affleurement 
calcaire de la chain e de Taf-Hmy;-Shan, qui délimite le 
plateau ori ntal m nt . La couche principale a une épais­
seur moy nn de O I ieds t une inclinaison Nord de 30° 
seulement; ell e clonn de I anthracite xcellent, de grande 
clul'eté e t coh ~ ·ion trè noir t brillant ; les dérangements 
et le faille · ont ra re t 1 tendu du bassin est telle 
qu on ne peut d, t rmin r la I imit de la bouille xploita­
ble . Le pcnda 0 • fo,·o rab] a perm i · partant l'exploitation 
par plans inclin é· . 

Une coup N rd- ud cl e ba in , passant par Tso-
tchou-fou t ·c on tinuant clan. 1 lionan par les prolong·e­
ment i olé cl Hwa"i-hin,r;-/ènt et Youtaï, est donnée i­
dessous (fig . 4) (i). 

(1 ) Von Richthofen. 
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L g is ment apparti nt à la pério l carbonifère. Le 
cak::i ir aftlcurc clans l éro ion de la vallée à. Hoti (r) 

t sur le v r a nt riental de 'l'ai-Hang-shou :'t Kwan-man­
miau (1) . L chi l bou ill 1· (11) clans la mème vallée, au 
~omrn t de la 111 onta 0 ·n . Enfin 1 · couches de houille se 
ren •011treut e u ·lratifi ation horizonta l près de Tso­
T ·chou-fou t.ancli · qn Plles plong nt ver le ucl-Est dans 
le· ba in i. ol 's d Hwaï-King-fou et 1' utaï · ici se super­
po. le gr" rou 0 ·e houiller (rv) qui r couvre bientôt des 
allm ion · (Y) tle la terr jaun . 

C e t aux nviron I T o-tchou-fou, à Taï-Hang, que se 
trouvent l · plus él br s fontl ries de la Chine, qui avant 
la oncurr nce u1·op J no foumi aient tout l'immense 
marché cl l 'Empire t une parti e de l'A ie occidentale. Le 
minerai e trouv n I lu i urs couches situées sou celles 
cl'anthracit · c ou ·h sont cl'nne grande étendue. 

La r :.guJarilé cln plateau ain i que les aflieurements du 
cal airn cal'bonifùl'e -t tle. · coucl1 s de houille, qui présen­
tent partout une a llur con ta nt clepui T o-Tschou-fou 
au Nord-On st d Kaïfong-fou, ju ·qu'aux premiers contre­
fort pt -ntrion:rnx du plat au qui e Lrouvent près de 
Teh n9-tin,9-f'ou . r erm tl nt de donner à ce bassin anthra-
it ux. cl' x 11 nlo qnalit · un '•tendu de 634 lieues 

CatT '"·, 1 ul l' ;[ ai.- · LU' cl houill exploitabl est mille 
pari inffri urn ù 10 pi ed·. La capacit6 houillère t de 
630 tuillia rcl cl tonnes m '•t.L'iqu , oit une r éserve de 
comb u~lilJlr pour 1111::.i 1u·s dizain · de iècle de coll om­
malion mon lial r . L 0 ·is 111 nl parait pournir ' tre xploité 
d'un faço11 x 'S ·iv 111 0nt L' onornicp1e, .grâce a ux affleure­
m nt é le, '•s qui a1 paraissent l long· du,. r anL oriental du 
plateau. 

Ainsi qn non · l'arnu · dit plu. · haut 1 bas ·in de bouill 
bitnmin 11 ' de l'Ou ·L du Cltan i, qui appartient à la 
période a rbonifèr t ·épal' ·, du bassin authrn.citeux par 
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la haute chaîne du Ho- han. on ét ndue atteint prè de 
1,000 lieue carr ' . po ur nn '•pa i ur cl cou ·li e minima 
d 25 pi cl ; la cou h prin ipal ·eul a 15 pied , t 
quoique l'exploüation n .'oit pa au i déYelopr ée qn 
dans le bassin orien tal, l'av nir lui ré erv une importane 
énorme. Toute une séri d'a ftt f' urement apparai sent dan 
la vallée du Fouen-Ho, et ·'rs t aux etniron. de Ping-yan °·­
fou ain i que de Tai-Yiten-Fou qu trouvent le exploi­
tations le plu · imporlaut .· . L xlrn Li n rlu Chan i s'élère 
actuellement à prè · cl • ,000,000 de tonnes par an. 
Aucune exploi tation modern n . existe encor , mai · une 
partie importan te du gisement a été concécl '•e au Syndica t 
de P ékin qui, lor qu'il aurn con trui t 1 divers embrnn­
chement de voi ferrée pr ,jet ', s, pou1Ta en dé,· lopper 
l xploitation. 

Ainsi que nous l 'arnns rn da n · la ou pe pr'cétlenlc 
or l- ucl lu bas in ant hrn it ux , quel 1ue parties dé ta-

ché · a fii urent clan la pr0Yi11 e du Ho-nan t pa r leur 
i tuation favorable acquièr nt un grande valeur. Le 0 ·ise­

ment principal e t celui d II waï-king-fou ; il s'attache au 
ver ant oriental du pli . ement form é par le calcaire carbo­
nifè r avant que celui-ci ne .·'enfon e . ou les « loes » 

le la Chine centrale. 
on importance r \ ult surt ut d ··a iluation dan une 

contrée ~·•concle et popnl<' n , à proximi té du Hoang-Ho, et 
d la ar ital Honan-Fou. L anthra it -t en ti èrement 
analogue à elui de Chan i t · pré nt dan· de· cou be 
l un pu i. an e éga l · . 

L proloncrem nt méri dional cl c même ba sin e 
r trouY a ung-Shan oi1 Ja houilJ tou t fo i , ·ernbl avoir 
ubi d fo rtes pre sion. qui la r nd nt moin dur . 

Enfin , un group d p tits ha· ·in qui trouvent clans 
la vall e du Yu-Ho proclni nt dn l on barbon bitumi­
neux· ils acquiè r,,::L de 1 imporl anc non par leur étendue, 

LES BA sr;,;s 11 ·1LL ERS DE LA CHINE 25 

n~ai.' yar l ur ·ituation lan un région p ·uplée, qui ra 
b1 nlot Lraver é pal' la \'O i<' fi 1T{· cl Ifa nkow-P kin t 
pr " cl rfri èr · 11 a \·ig-abl · d ~p 11 dant ùn ba in dn Ya;1n·­
T é-Kiang- . 

LF:s Yoms DE COMM l'i JCATJO T DU CrrANsr ET n · H o'.'l'AN . 

L Chansi , dont l altitu le él v ci a r n lu le ahol'cl cl 
plu . difficil t un dr~ p1· win ·e' la plus mal partan, ,e 
an po int cl vu 1 . Y i · cl c mmunication . Le our 
d'<'a ux rar 111 pêch nt 1111 comm 1-ce inf.en ul au Sud 
l t1 UY -Taune, limi trnp h et on affluent le Fouen-b o 
ond_ui sen,t par le plain du Chantonn n' jusqu a la mer 

tancli <Jn au Nord, un attiu nt a . z impor tant du P i-Ho, 
1 Ilu-to-ho n uffit pa aux tran ·port nnùtiple de ett 
ri he p rnvinc . 

C' · t. ain i qu r s sont r ~; . le.- n'1·an<l e. rnu t ~ , ita l 
qu! , par d -~· d,\to 111·s 0L d s pu.-· 
lrnsrnt aux 1•iye ori nl al . 

con-

ne premi · re, au ud cl P ~kin ' mbrancbe à Tschencr-
. ~ 0 

Lin n-~ ou, '" r. l E t · c' t par 11 qu fon t 1 échanges 
co nt1n11 el d prnd11its 11lr 1 ldu n· et le apitales d 
pro,·in c.:es loin t::i in r. du han, i, (; b n. i el I an. on f-:'l -

dirc T aiy-uan-/ou , z'ngan l L an lcheou : c'est un vo ie 
animée, ne rnbr; d p r t Ui" d mulet, de ch ameaux · 
le. b::i rr tte -· ~ ·ont l u nombr u · . 

Ln ' ..: cond \·oi 111 •ri clional . 1· lie à l afüu " Il du 
Yang-t , la ri Yi ' r , Han, ù trave1· 1 .- hauteur· du Ta i­
n ann--. li an, l ba in cl 11 Hoan 11·-h o . C' t la fam en e ro ut e 
dPs ·araYane d t b · m nant cl Han-Kow ù la Monn·o li . 
E nfi n I lu · à 1 Ou 'st, le· ·api tn l lu Chan.- i et du Chen i 
ont uni . au -tchou r n. à trav 1· la cél \br pa · du 

Tsin-lin!:!·· c·c.-t un e YOic manda rinale qui, pa r 1 in ten ·i t 1 
so n trafi c I erpétucl j anrn i. in t nompu, re . emble à un 
fourmili · re hum ain . 
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Ce ont en somme ce· roule· romrnrrcial .-, ro n. an ·•e · 
par une expérience plnsienr.- foi · mill611air , qu ' 1npn111l e­
ront, plu tard, bientoL pent-ètre les rai ls cl s Eur ,pér o ·. 

Une première voie, dont la co,rtrnction U\'an ·e tou;-; les 
jours, part de Tchen,r;-tinf;-/'ou, e. cal::i der::i le 1·cl · \·cm nt 

septentrional du plate::111, pou,. mettre Tcây-ur1n-j'ou ;'i d 11x 
ou trois jour-· de P(~kin ; Il e tl'nrn1·.-0 ra lr.- aifü ur 111 c• nl::: 
septentrionaux ln ba.- ·i n nnthra iteux nuta111mrnL c -ux du 
Ping-tin°·. Cett li0·n · ra :oumi c:> à l'in11u ne 1·u s . .-crns 
la juridiction fin anci ; ,, de laquell ell s Lron,· , th, 1·r8 t , . 

Ell obliquera bru ·tiu lll Cnt fJ Taiy-1,an-j'ou \' (' I'.' l ud, 
pour. nivr la \'alléP du Fouen-lio; 111::ii · ·elle f'oi.- 1111<' 111ain­
mise anglo-itali nne, pour n pa · tlirc nnglaise tout co 111·t, 
. era faite par le yncl itat de P(•kin , don t ]r;-; co11 c .-sion.­
minières en c Ue c:011tréc ·ont impo1·lanl s. c, ttc ,·ui 
débou~~10ra ·ur le H~ang-ho, JWùs cl r Hwr11:-l{inf;-/'ou • c ll r 
est c~éJa en con ·t!'nc_t10n le :e co té, de sm'Le qn'o n peul 
précbre une explo1lat1on plu mt n: ivc de ..; bas •in. 

. Le même yncli:·at esp-.re un jonr, ù moin s rin les 
irconstance · n ·01 ent cl ', f:won1blcs, procérlrd, fa eousll'llc­

tion de la lign e_ ~a rtan t cl l~cû-/'on,r;-/'ou Pt n] ]::i n I pru· L\. wci­
to-fou _et Nan-h.111°·, ju ·qu e Chan°·haï. cp1i sera un r Ji ai.-o n 
plus direct d la Chine cent rnle au port urnpér•n du 
Yang-t e que n l' est l'embrancli 111, nt ml',1.-1,1 1·011 . l 1 
G l C 1 . . · d ( li 

ranc entra chmois_ :'?houc:linnt au trip],, )>Ol'L dfl 
Hany_an{l' Hankow. '\\ u-I.-chann• après a\'oii· 
S J~r ])êUiSl! il 

y-niang et -:i :oii-l ien. 

. Mais quoi qu il n . it, 1:i co 11 Lin11il(• c] 11 lr" t·,(· f , "' p:11· \'uj e 
erre ne pe~1~ plus 'tr. exe1·c·ée d cr t:ol(• pa1· lr mc\1110 

élémeut pobt1co-financ1 r. cle1wi.- l'odl'oi : . 
b l d l · · · '1 1111 ynd1 'a t e g e a voi() qui suivra la rive droit li 11 · ..... d • r , lL oa110•-lfo 
par ~11 a u mcmc h a1-fono·-fou ]lOlll' s Lr. . . ' 

. • • 1 • 0 ' ' l llllll () I'] l'û VIS(1irr -
ment a rn-Gan la capitale du Ch cn.- i dont . .- 1 . 
l l ·11 b' · ' arn .. i r ])'1 ·;-;1 n 

ce 10lll e 1tum111c11 ·e clcYi eudn1. J>ln s . , • · · 
< 1' 1 ospl'rn . C'0s1 du 
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rest ' ttc voie qui est tout naturellement destinée a se 
prolong r, eu sui\'aut la 0·1·ancl 'route impériale jusqu'à 
Lan-t ·h ou, la rapitale du K::i n. ou chinai~ et r liera par de 
la 1 al'id l\fono-olie L la D oungari , la Russie sibérienne, 
ù la Chine centl'ale. 

Enfin, pour un cl rni · rc foi ·, 1 mêm syndicat ang·lo-
itali n, cPjà cl ux foi ilt' . cléti nt le droit de con tl'll tion 
d'nn rnbranch ment o ciel ntal au entra i Hankow-I ékin 

' 
<I ui , partant cl Clrnn-l l'.·-fou, long l'a 1 affieur -ments 
orientanx du bassin n.nthrac iteux, el pas ant par Tay-ang 
et T ·o-tchou-fou , ne rnan c1 u ra pas cl.· fail' renaitr avec 
nn inten.-ité tout am '., ri caine, l'industrie métallnrg-ique et 
houill'-•r de la Chin E' e ntral . Dn re te, c t.te voie, qui est 

n partie le dédoubl -111 en t Ou st cln Hankow-P ,kin, traver­
sera l fi nve Jaun un p u au-d ssu de Honan-fou t après 
arn ir tou hé à tt dernière capitale, se terminera pr°'i­
soi rement il Siang-] an_q m· la rivière Han, qui est.la même 
qui d '•bouche an co n11uent cl Han-Ko". 

C e.- t ain i que le réseau du Chansi et du Ronan sera un 
de plu· féconds et des plus complet . 

Le Chensi et le Kansou. 

L bas. in de houille bi lumi neu e qui s étend ur une si 
0rnncle ét nclu clan le haut plateau du Chansi, semble e 
prolonger d'un façon anr1 logu dan le. haut s régions de 
la province similaire du Chrnsi et plu loin encore dan le 
1~an:ou. L quelqu s foss~s exploit', s dan· le '.,rosions de 
lo qui s trou\" nt aux environs cl Sin-,qan, la capitale 
pa ag-ère de 1 Empi1·e p ndant le troubles le 1900 

- ' 
réY\lcnt les mêmes qualité t d allures analoo•ues ; 
tout ,fo is 1 s exploitation sont ra1·c et l extraction se 
li mit nt aux be ·oins locaux . Moins favorablement situé s à 
t:<' p int clc rn qu . dan· la p1·0\'inc ·œur, la population 
.1y::111,t été clécim ·•e ja lis par la guerre ivile, le développe-
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ment de moyens de tran port peut. l ur donn 1· u1H' •0 Tande 
valeur. 

Dans la province du Kan ou, d -s gi ·cm nt. aux nv1 1·om; 
de la capitale de Lan-t h ou donn nt d la li ouill biturni­
neu e d'excellente qualit '•. Cep ndant l ' xtracti n en ·t 
limitée à l'industrie et aux b . oin. lo aux, qui r Len pa · ·e 
de se développer fortement. Ca,· Lan-t li 0 11 a d '.,j c'1 de 
machin s à vap ur an oTnnd '1 tonn ment de l ùtran°·e r, 
qui n'ose e pérer troll\ r clan · tl capitale lointain , un 
e prit occidental mi eux appliqu qn dans cl r entré 
plus proches. 

Le Se-Tchouen et le Koeïtcheou. 

A la limit de la pro, in c du h nsi t du c•-T ·hon u 
pr s d Hang-tcbing--fou il y n un •·1. Ill · uL Ir clwrbon 
bitumineux, au lieu dit T han-Li n- 1 .- 'O ueil · fo rt m nt 
en clr . ant ne permett nt pas un xploiLaLio~1 Lrù.- '.,t nüu c· 
on importance ·t tout lo ·al lu r l ; mat plu.- an ucl, 

prè de Kouang-Yu n, imrn ~diat 111_c11t au l s ·11 ~le · 
alti urement • cal •aire parnîl un e.- ' l'I clc eou ·h -s bitu­

mineuse avant une épai ·.- nr le à 4. pi ds. L - c:lwrhou 
eu st noir. brillant t clon11 du · ,k exc llent · I<' pour-
c ntao-e en °To e h~uill t •le, . Les ·o n hrs . rpti plon-
o- nt b n clr ant , se redre nl in ,nsibl 111Pnt cl form nt 
nn de ba in le plus étrndu · lu -Tc- Il 111 11 · To'.1tef~,is. 
l' importanc au poin t cl • rn r intlu ·tri 1 ". '. '.1 ·or alL•::ito1r1' . 
étant donné les rn ov ns l tran ·po rt cl rffi cd 8 cl an.- Ct' tl e 
contr 1 qu 'o n a qu~lifP à jn: t lit rr, cl • ui .. _ hin o_i_ ; un 
jour peut-· tr , cette prov in e loin tain. , qu,1, ~::i 1· L_ rn~1:or­
tanc cl -0 11 indu. tri s ·1 ri ci ·ok , au_J unnl bu1 pr1m1f1Ye­
m nt organi..;ée, peul. prél ndre a un avr,~1i r :J t"J.' ' '. tl ori ss;:i nt 
que 1 Pi mont itali en verra .- r fI01't · p111: ·amme11t 
·out nu· pa r la ri ches. c miniè•rc d .- 011 so 11 ·-.-o l._ , 

·nu r ste, e gi em nt . I lentri nfll de la pro\'Jn ~} n f ' ·t 
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pa · sa ri h s · uniqu n co mbn tible ; dan la région 
occicl ntale prè de le ville mi-Lhibétaine de T a-Lszen-lou 
se trnuv é0 ·alem 11t un gi · m nt d houill bitumin u e, 
qui de lon°'l mps n·aura 1u'un · Yaleur locale clan c tl 

contrée él , ée cl 4,000 mètre , à gor.!!e · profond et 
abrupte ·. 

Mai ' st at1 ud de la m '•Lropole comm r iale t 
politir1u du o-T Iton n, Tcli in,r;-tou-/on, la vil! la pins 
riant et la plus gai , omm les Chinoi la qualifient, qu 
o tronv nt J r \ dn c nfü1 nt de la rivï re Min t, du Y ang­

tz , le g-i · m nL riv rains de houille qui fou1·ni · nt le 
meill ur corn bu tible cln bri . in du Y an°·-tze . Le rapide 
cl I-tchan_q n mp · hr nt jn r1uïci l tran port. ju qu a ux 

ùt ma1·itim . oü la bouill j aponnai pan ·i nt cl un 
fa çon plu. é on ,mi rp1 e. mai n cl ça, Il m 11 0 1 li 
g râ e à . a .- ituntion üwo 1·abl , l mar h ~ local cl c ntr 
riY rain cln hnul-11 r uv lrls qn0 T cliuong-ICing I l\.Ouï-
lchou. 

La provioe lu K eikli co11 snqn1 ·se p::ir ·a val<-'ur 
minière cel] cle n'imporl rp1 •11 autre p1· vince de la 
Cbine, mais c r •gion abrnptes, où les peuple nrbori­
gèncs sont en r '•yo]t con tante entre 1 domin ateur hi­
noi ·, n ont j amai. (• l ·, xamin e d'un e faço n cientiûqn · 
c t une 1· 0 'ion natur<' ll m nt ri li e, :\ fo rt r l v m ,nts 
ri alcair t l'on pr , urn e qu Il a des 'ar a ·itég mini ., r 
L1·\ g-randc . 

Le Yu-Nan, le Hounan et le Kiangsi. 

L s proYin maritirn .- l la Chine n'ont pa ju qu 'ici 
Jll'OUYé êtl' l'un Y:J l ur p'ciale au poin t cl Yue cl la 
ri h . se h uillôr . \. p,1rt l s 0 ·is -m nts Mj :1 déc rit du 
Chantoung et du l otchili ,t ceux cleYenns fran çai · de l ll 
cl Haï-Nan on, 1· n ontr lans ] . Konao-tung , aux nYi-
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rons tle Cao ton, un gi ·em -Ill sans importance ·el'tain c . Le 
Fo-Kien, le Tcb '•kiang e t le Kiang ·ou n'éYeillent à ce 
point de vue qu'un intén'•t re··trcint ; c·est un e des raisons 
au. ·i pont· 1 quelles pendant si longte mps tous les ports 
chinois ont 6té et .·ont encore t ributaire:s d · cli a rbon · 
an°-lais et japonai ·. 

D'autre.· p t·o \'Ïn ·es cep nclant, l'i vcrn in 0s du beau tl euve 
Bleu et traYel'sfrs pat· les la rg-0.- l'i\·iùrns qni . onl se· 
afüuenls, ne rn anqu !'Ont pa. · cl'n ·quél' ir, g- rù ·c à lent·. 
gisement puis ·ants, une irnporl.a t1 l'1) inclustl'i li e exlrno1·di­
naire . Tel est, pal' ex 1nplc, le Hou-11an, 011 la prnvince au 

ud du la de Toun,q-t,1:ng; ri ·li - an point cle vue agricole, 
gra ncl c procluct ric de I li é, so ie et snnc, .·o n so us-so l 
peut subir 0111 111 0 va leur la compara i ·o n du Cli:rn si mèmc. 
Au Sud de la capitnlc d 1\· Jinn µ·-tc ha, Je long- clc la pro­
fo nde rivièr d Sian.r;, p I'èS tlu 0 -ra nd 0ntl'f' IHJ I central de 
Sio.n.r;-tan, se trOt1\ï"nt lrs gisement :; de l1 ouille.- an tlil'aci­
L uses et bitumin euse· . Cc · bas: i11 :· .-o nt 6Y,:il11 6s ~'t 56,000 
kilomèt res ·arr ':; il .- s prolong·enl ju. qt1 'n t1 1i..-011ang­
tomig septent ri onal. 

La honillo liiturnin euso est expl oitée cl'llnC' faço n assez 
modern - ; c' ~st H1 que la cliroc Li on <le· li n ut ·-fournea ux 
cl'J-Ian-Ya nQ' a c'•tabli .-o n centre de fabr ica tion cle cok 1 • 

Celui-ci s'y pr >d uit clan fi rpi elqtH'S fo ur.- Coppée; l'exploila­
tion elle-rn èmc u,; t sous la direction cl 'rin inµ·6ni -ut· a ll0-
mand . Un ern bn111d1e 1n 0nl fü 1Tô reli e b min e a la rivi ère 
Sia ng, ll'o ü la houille est lranspol't 'e par j o1ic1111\s jt1sr1u'ù 
Han-Kow, le grand mar ·li é de la Cl1in e c ntr;.de. 

Ï.J n• '·-ta n la ca r,i1al 0 indu stri ell e clu Houna11, ne man-
o ' 

<Ill - ra pas cl"acr111 érir, d:rn.- l'ave nir , un e plus gra nd e 
Yaleur encor ; lr pr >lou!.tc rn 0nt du g- rancl central chinois 
Yers le. ucl cl Hau-I(ow ju ·qn'ù Ca ntun, en fcrn 1tne ::;ta li on 
iul rn1(•di a i!'0 cl r 11rcmi è1·e irnpo1t1. ner, <'t s' il rst prulrnbl<' 
qu l'exploitntion tl e holl illr l,i t11n1in (' U:·e, dont la q11 ali1 (, 
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n'est pas tout à fait ·upéri eur , n . 'étendra pa fort, 1 
ba.-sin a nthraçit nx , situé• ·ul' la riYière Liau, affluent du 
Siang, cléjiL i renommé ::rnj onr \'J111i par la qu ali té cl es 
prorlnit · et sa prosp '•rité, acc·apa rera un e Q-rand part .ie "chi 
rn a r h6 chi ba Y::1 rn1:-t é . 

La production houill \ rc cl cou provin e dépa~ e 
a nnuellement 200,000 to nne ·. 

La proYin c sœur , le Kiang i qni par ~on lac Poyang 
et la ri vière Tc hang·, tonne pour ain si dire une cr6ation 
nalnr 11 , enti er tu ent similair :1 la co ntré limitrophe, 
présente cl · c<1 1·actère:; mini ers équival nts . 

C'esl le long cl ·es lacs, nol. ::1 111111 -nt à :\ an lchang L à 
King-le-chen, c1u ·o fab riqu ent dep11i d s siècle , on 
pourrait tlire quolqu mille ans, l c~lèbres porcelain es 
chin oise . . 

La seco nde ville. nr to ut pré -n te llll aspect to ut indus­
triel; on y mploie pour la cui sso n rln kaolin , la h o1iille 
environnanl<~, qui ·'é lentl r n ·ou •liûs l ni ·ant -s prè de 
~antcha n°· et au Nord-Est de la ]ll 'U Yin cA; mai· l'exploita-

, tion se résume ,i ces bc:oin .l ocaux; la population acca­
par e par son .incln ·tri c p6ciale, ne prête qn p u tl ' int -'rÔt 
à la brancLe mi ni 'l'e. 

Enfin le Y u-Nan, Ja l'Olon ie méridi ona le de la Chin e, 
co mm e la Mandchouri e e tc -lle du No rcl ,laChine indi enne, 
ou plus rat ionellern cnt encor l'Iudo-Chine r -'sté chin oise, 
présente au point de vue mini er un intérêt tont particuli er. 

Tandis qu e les a utre· pro Yinces chinoises se distinguent 
par l'étenclnc de · 0 'i ements houille!':, et qu lquefois par 
c -11 des rni11 ern is de Jer, celle- i ac •apare l' intérèt par la 
rnrié té de produits de so11 ~ous-sol. Moins peuplée ~1 eau e 
de l' esca rpon ient et cl l altitud e do ce rtain s rl e ses terri­
toir0s la popnlati()n .,·est to nj our:-; cun ·acn'·r aYec pas ·ion 
::i l' Pxploil at ion de ces ric hc..,se.-; le eui-Yl'C' ::;0 pré~ ntc ur 
nne étendu e consiclérabl -1 Yun an - en notamment, Ja 



32 A 'NA LES DES MINES DE BELGIQUE 

capital , e di tin°·u 
se fabrique la monnai 
que hinoi · .-. 

par . . ateli 1·. métallur0 ·iques, oit 
nationale, 1 .- innornbmble · sapè-

C'~st prin ipalement à, c poin t de Yll flue le · gise­
ment houill r · de la provinc , nombreux peu lenclus, 
mai di séminé ·, acqu erront pln · tard une xtrao rdinaire 
importance . Au Nord de Tati · tau Ncml-E .. t de Yunan-sen, 
on r ncont1· un houille rr ra se bi1nmineus cl x llente 
qualité. Le ord et l I~.- t de :.Iong-tz se distingu nt aus.-i 
par la valeur cl leur · ba. sin.-. Incl spr ndammcnt du tl'aite­
ment d minerais cl <-> cuin il · ·r1·yirnnt à la métallurgie 
de l 'argent, du cin abr , du plomb , du zinc, et I eut-êt1·e 
même de l'or, ai· le 'Yu nan 1 1111 v \1·i table Colora lo chi­
noi · et . rap1 ro h b :rn ·oup par 0 11 caract \ re miniel' de 
la Sibé ri e altaï une, a,·(' ce t :J\'ant:1°· irrnppl'(• iablo CJ!L' un 
population nombreusP. t a ti v y traYa illr dnn.- un climat 
plutot tempé1·6. 

Ces ra pour· ain ·i dire le r6le uniqu de la houill e de ce 
Pav . . Car c1uoique troi · fi llYC'. import::i nt.· : le Mé-Konn· le . o• 
Salu en t l'Iro11addi y anoscnt 10..- n1U:•C'.·· p1·ol'on les, en 
0111 Ltant mèmr le Y·1 ng·-1z :. sup :. ri r ur, ,·1 p inc peut-on 
prét ncl rn à un é,·acuation parti el! (' de::- prCJ<luits, pnr Je 
beau f:l -uve R uge qni dan · ."Oll co u1·.- inffri 0. 11r r·r nc·onü·e 
de ba ins plu rapp ro ·bés cl la 111 01·. 

LES VOIES DE CO~l~ll'N ICA'l'IO)I Dl~S PROVINCES ~11;;1unroNALES. 

Ainsi qu'au l 01·cl u11 c n• 1·andc vo ir ~ent1 ·ê.dr Ya .-ervir 
cl'a rt.,r Yi tal ù _la combinaison de to ut le ~Y t ·, 111 ,, 'I ·. 

. ., . -" a1. 
i~i le ré. ·e~u ·e <·ompliquc cl(' .- ~1ppét, it: del) pui ssanc;u; eolo-
Ll! alc.- lmntropb e~, nola 111meHt l'Anglcten et la Fr::iHce . 

_N_ou ::irnn · donc d'abord Ir prolo11 °· ment du c ntral 
P 0 lm1-] fankow pnl'tn 11t d(' la 1·iv0. droit , 1] 11 y 

ano--tz(', 
looœ i:i nt la bell e Yallé(' du Si'anq-lùrcnr; pour J)::t· .. ·. 

• , , •. er p1 e. 
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de la fam eu. Yill cl , ia11r1-tan dont n us ayons déja 
pari -' plus haut. Tl obliquera de lô un p u a l'E ·t pour 
f'écontl r le· bassin cl houill , et unnontant le '/'\Tan-chan 
par la passe cl 'l' · h -ling, il aboutira fin al meut ù Canton , 
la c.tpitale ethnique de l' mpir llu mili n. Le Graml 
Centrnl p::ir 1 fait môme · tlénomm ra Pékin-T-fankow­
Canton . Cc ' t'a 1 trait-d'union ten str entr l'Europe t 
l'Extrème-Oricnt tropi ~al, la YOi c c1ui lan qn !que. an née · 
nou. m \ nera non plu · n q11 0.lqu emai n s mais en 
que]c1n e.-jonrs, au c 111· d ' l'Empire mys. t ~ri cux. L Am',_ 
rique I rotèg politiq11 ment · tt concepti~n mai-. au point 
de , ne finan •ier la Belgir111 c y a acqllls une rn i'luen ' 
appréeiabl . 

:.Iai · 1 s I◄ rançai · n po11\·aient rnanqu 1· nne o casiou 
aussi b Ile I oui· reli er la capi talc Hcmoï du 'l'onki n pacifié 
ô . t mbranchern nt extrême du r',s an asiatique, l 
étendre par I foi t m ' m leur i niluen ·c co rn m · rciale ur une 

l)rovi 11 •e I)lulùl nén· li o•ée par la m \re patrie ; c' t de ln o b , 
qu'e t né la rai. on d la voie actuellement 11 con ' truct10n 
partanl de Hanoï et fran chis ·ant un p u. ai~-delà d 
L 0 11, l • pi··emic1·:s mont· de la Lc ITe ·h1no1 e. Cette ang-s , - · . 
route t rr ~e pour ui, l'::t plus lorn et en pas ant par 
J(oà ling e t rrninera :i Siang-tan ·t~r le c ntral Hank?'~-
c L n A Koeilin n·, toLltefoi une vo1 normale à la prece-an o . · 1 dente obliqu r·a ver. 1 Extrème-Ori nt. iprè ê_tre p_artie ce 
Canton et avoir longé, pendant quelque· k~lometres, l.a 
R . ·., 1 Fleu1· ·· elle se lirig-era tout droit ver Koe1-1, 10rc c es • , v • . 

ling, et pénétrera a.in i un peu l'. 111 co~nu de Iayrovrn~e 
1 . t .1 Ko it-chéou. L s Angfa1s, qui par droit de pn-a )1 up e uu . . · 1· · 

·té 111 e1·c1·a1 exerc ront 1 ur autonté po It1que mon· 111 ' corn • • · , 
01 1· , c I)èrent un J·om· prnlong·er celt route ferré sur a 1gne, . . . 

. , • 11, èm du Se-t hou n à Sow-tcheou. JU qu au c m . . . . 
• · t e t 11 compétrt10n avec 1 s rntent10ns de Mais ce proJ . . ~ . 

· l',, ,,0 ri •ée par ùes concht10ns naturelles, 1a1t la France qu 1 fo 
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construir a partir d'Hanoï. la mi e bLérale an Mékong, 
qui ne peut rn atHJUel' d'a boutir fol'c'.,m nt à Ynnan-sc11. r l 
y faire pr ~clornincr lïntl uence national . Le.- \.ni:dai . par 
troi rnies différentes, ont tàcli,; ap1·ès L po ·s . ion cl la 
Birrnani , cl'att indre nn but analo!!·ue, mais Ja li ;-·n !'-Cp­

tent1·ionalc st tro1 clét urnée · ·elle l' ntrale de Mand .. 1l'i 
à Bbamo, :e hm1rtc a l' ol -tacl anjoUl'cl.Jrni en corn infran­
chi - a.hl <l un tronçon cl bain hyrn ala_, nn Pt la tl'Oi-
ièrn e, 0 Tà à cl .- travaux d'art · nombreux, pourra attein-

d1· l\Iong · n t cl · la a trav r · cl .- région · scaq ~ , 
Yunan-sen. 

La préclominanc commerciale dans le Y1111 an n' '.,tait 
cp1 'un pPt xte p nr co11tinucr ju qu'au 'e-l chouen. Ce 
cl ux pui · ances clan · e bu t ~ont mi .-c. d accord, t 

~1~iront leurs . fforts pot:!' continur 1· 1111 jour la voi e qui 
J~i_ndra la cap ita l du _ 1 u-n an ou ~ ann·-t c iL Tclmng­
Iung. Lor ·qne cc term111us l'a alt rnl, une on ception 
nouvelle ne man<Jll ra pas rlc urgi1·, pou!' pt·olono• r la 
~oi_ jn~qne Singan el , ~ni_r ainsi pal' l'a •ti,·e pas° le 
Tsing-lin ,r; , .le ré.- au rn encl101rnl a celui du Nord. 

Enfin dans le provi 11 ·c rn ::u·i Li 111 s. au url du y ;rn n·­
tze, Chan°·haï, ur la tête d'une ligne ·ùtière s u.mise ex -1~­
sivement à l'influ n e an°fai e et r1ui co 11 to un1 ::u1t la baie 
de JI_ang-tcheou a~1ra de.- Joint. · d'arrèt â 'f\ ing-Po 
11Ventcheou ~ou-N'ing et Foutcheou r, I continnera ain.· i. 
lan un. avemr plus ou rn oin proch::i in , pai· Amo .' 
Swatow .J LL que anlon. ) ' 

Cliangl1 aï ·era r lié én-a lern cnt, par nn ,·oi J::i.L ~"l . 
1: t , . T l l e1 <l au 

ang- . . D c i:rngtc ia, apilal du Jioun ::i n . cct t vo ie 
s 1_·a 1~a 1· o que embranchant ::; 111 · l'fla11k w-Canton, am ·•ri-

.:i rn 0 Ju .-r1u c Na utchan°· L an11·l:1 is d l·i :, C'I l ·· ,, · . . b • · , , iang 1a 1. 

C e.-t :-i 1n.ï r1ue . prnü · ir m nt .-e c-ompJ -. t le va ·te 
ré CJa u de 9,000 kilom 6tr0. · r1ar1icll0m cnt ,.< t ·t d ' . . , '-- Jfl. . l'Lll 'ln::; 
1 Empire lu Mili eu. < • 

LES BASSINS TIOUILLERS DE LA CIJINE 

C ONSIDÈRATIOXS r. ÈNÉilA.LES S 'R LE DÉ\"ELOPPE)IENT 

DES DIFFERENTS BASSINS . 
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De tte étncle sommaire un con lata ti n impo ~ : 'e t 
le déYeloppemenL extraorclina.ire d s n•i ·ements lans les 
provinc . de la Chin eptentrional . La 1 Iupart, d form a­
tion arbonil'ore, tlonnent du barbon <l'exc !lente qualit , 
notamment aux environ de l ékiu et de Tatun °·-f n· tout -
fois la moclerni. ation de l u1· xploitati on L ·oumi e à de 
lois économiqu s cl 'pendant de leur situation et cl - la confi­
o•urati 11 du pa 'S . l:) • 

Trois pél'iodes cl d svelor I ern ent son~ à p_ré, oil·. La 
premièrn, en pleine , olution , est ~Ile tilll ons1st dans la 
mise en , aleur cl 0 ·i m nt· qui ont l plus le valeur 
intl'in èque, par le111· sit.unLion mème clan 1 :· p_1· Yin 
maritim du 'l'chili t du 'hautoun"' . C'e.- t am I que le 
mines de Kaïping l abord C'l . ell . cl l o- han ~iento~, 
form eront l'él '•ment l plus rap1clern en l mod rn e de l explm-
tation houillèr en Chine, tancli que d'autr ', plu 
intéres •ante par leur étendue et l ur ricl~e- e, n r é> vé~ -
rout leur valeur ,· '•l'itable, que clans une penode s co1~da1r 
l él · , clir tcmenl en rapport av c la 1111. e n p us OJgn ' , . , . . 

l · t· 1 o' •ancle · artèl' s ferree , q u1 n sont enco1 e exp 01ta 1011 c s 0 1 G " . • 

. l'h . rti llement en construct1on ou même en aUJOUl'C Ul que pa 
étucl . 

I . 1 environs de Pékin celles qui ne peuvent 
.., . mm c s 1. • · 1 l 

,, , tout le lono' cl la 11111t orienta e c u 
man~1u r de s . ci eei , • le ) •tit ai ment détache 
bas 111 anthrac1teux du Chan 1• I_ b 

. ciui ont ·1tués dan le Ho-nan, le 
de ce tout g1°·antesqu . 1 1· cl . . 1 1 niiwrais cl fe r de I-t rnu- ou an 
bass111 de homl e L e 1 · . l nfin le fameux centre aux envu ons ce 
le Chantoung, c . . l' n emble qui clan un 
Liang-tan, on litu ron t ai ~bsi . le plu ' a form r de la 

. l '.. ., cl16 cont11 ue1 a aven11· c CJ ::i rapp1 o , . 
C . ·. ontemporam . lune un pa?s 11011 
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Enfin une périocl dernière r '•sultera de l'emploi par 
1 industrie chinoi se . al ~j ourd'b ni en pleine organi ation 
féodale, des motems mo le m es et la r6ation, surtout dau 
des centres érnin mment favo rable., d' indust ri es métallur­
g iques diverse , que le condi tion naturelle incitent à 
deYenir tloris ant s. 

La con ·tata tion . eu le de la natio nalité des différ ntc 
combinaisons fi nancières qui pr •sid nt -aux destin6e des 
concessions déjà accordées, permet cl préjuger de,; 
sentiments de c ux r1ui aspi rent a ètre les éducateur.- cl ans 
t Ile ou telle région de l 'Empfre affaibli et forcément pro­
gressiste . 

A ce point de vu , le Belge pourraient, parmi tant 
d 'autres, avoir un rôle fécond et utile . :Mais clans c t 
Extrême-Orient, longtemps mystérieux, le nations bru ·que­
ment parfois se modernisent et s'a · ·imilent, par devoir 
patriotique, une cience qui form e lout le secret de notre 
suprématie . 

En cela, comm 
prévoir et les plu. 
aux événement . 

en toute chose, il n est pas ai· ; de 
avantes combinaisons ·e subordonnent 

Anvers, le 1°1• • eptembre 1904. 
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